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LA GUERRE A L'EST 

L'offensive allemande 
se poursuit avec succès 

dans le secteur central 

Des centaines de prisonniers bolchevistes 
QUA*.T1LR Gi-NtFAL DU FÙHRFJ». 10 nÉtEMRRE. — Le haut comman

dement Jet tercet armiet communique : 

JUSQU'A LA VICTOIRE FINALE 

Il y a OD ai, l l e i p , l'Italie et le lapon 

la suerre contre TAnsleterre et les Etats-Unis 
»ub*'d*v»nt la radio, aux nations alliées 

perdu dantlpour commémora 1. 1» ann.ver.al- , m de la tournur. que prendront M * * * * ^ î ^ . . ^ 3 " ? j * ^ 
1 jour où 1*. trou p a r . fidèles opération, f u t u r e . J . puU cepen-i 1 avait espéré d abord au Japon 

B»rt1n. 10 d^rvmhrf — Vendredi. 

S t a t la raglan da l ér ta . de. troupe, » i m . n d » ont anéanti un I ou p . i ' | « " ' V . ^ ^ ^ v i m e n ? 1 ' ™ , ^ ^ 
• I n w a a à l i u u i d u n e attaque concentrée Uei opération! soviétique. " M Tant, respectivement ministre 
— m l a » n locale ont échoue. Entra la Voua et le Don. des forces enne- °*« affaires étranger»* d Allemagne. 
M qui avaient réussi a «'infiltrer dans nos lignes ont et* encerclées et id Italie et du Japon, s adresseront 

si»—, D'autre part, on poursuivant .es vain» assauts* fl • ' ---»-' -• 
«rae Casa da plus des pertes élevées. Les I et * décembre, il 
e* secteur 1M rhax* do combat. , 

Km dépit d'une résistance opiniâtre. l'Infanterie et le» Groupes blindées < 
es.» forcé l'ennemi à accentuer «on repli dan« la grande boucla du Don ; 
aUea »»t repousse des conirr-aitaque» et anéanti 1< tank» soviétiques. entrés en guerre contre celui qui en 

Dana la secteur rentrai du front da ir.it, nos opérations o«ensives se est responsable, le président Hoo-
• a a u n i v e a t atec succès. Des centaines de prisonniers ont été ramenés, sevelt. 
éaute B M lignes et da nombreuses armes capturées. Des contre-attaques i L » . allocutions des trois ministres 
t l K a w n t e i ont été refoulées. Des fo mation d'avions de combat et de diffuse*» ri. ta h i i i i i h as 
• tukaa ont harcelé des troupe, et de. objectifs ferroviaire, de. Soviet.. De. " r o n t ° i . ^ 8T „ " * i ? h " 
faasipea da choa d'une division de campagne da la Luftwafre ont détruit P"r " P°»«» grand-allemand. De mê
l e casemates et position» do coaabat. M les émetteur» Italien» et Japo-

A , cours des opération, et au »ud du lac ilmen. l e . bolchevistes ont nais ainsi que ceux des paya allié» 
pardi» Jï chars da combat. et d Extrême-Orient retranametuont | , i j 

• les discoura de» trois nommes d'Etat, i non 
10 déVembre. — I * haut stuk.an ont rer»mr«»rd* rie* batterie» ; Le Ftlhrer a envoyé de» dépêche» S u r t 

ent de 1 armé» c m m u - ccHière» le long r!« la presqu'lia dé» i de félicitations an roi Victor-Emma- : «Le Japon, déclars-t-il . a forme 
sjaqj» îaa ftassnsta a i l l a n t s »u suje- p*erieiir« M».:gr» un» rt«f»na» ant.l- nuel. »ti T»nnn et au Duce. Da «on i m»nt on main» lea »«*-*.» de m» 
-»-, combats à .Es* : aérienne voient» des bombes de cOté. M. von Rlbbentrop a adressé tiéros première* 

Sur la front d u Don. dos troupes lourd cjil'.bre ont causé de grand* ' des télégrammes »u comte Cisno et dlonslea. Il es 
•a* choc tta'ienne* e t hongroises *fM dommsne* eux pos i tons ennemies Les i à M Tant. 
francra. ta neuve et détruit plusieurs avlnn.s d eecor-e r. ont pas rencontré 

vues surgtaaent à tout bout de champ de ce» richesse* à la disposition de 
entra ce» pay» s. ! noa allia», 1 Allemagne et .'Italie 

«On comprend, poursuivit M pour qu'il» en tassent uaage dan* 
Tojo, qu'en entrant dan» la dru- présent conflit. Ainsi qu'on l a 
xlème année de guerre, Je ne puisse 11 est exact que la production pétro-

dlre au sujet da la direction.I'1ère aat plus grande dan* lea ré-

19*3. Le maréchal Pétain 
a eu jeudi matin 

d'importants entretiens 
avec le maréchal 

von Rundstedt 
en présence du président Laval 

ne 

1 esprit du pacte trip'aT'tit. sont , d »nt affirmer, encore une fols, dej «Ainsi, par exempl*. on n'avait 
1* façon la plus formelle, que ls ; pas prévu chez noua que le pétrole 
guerre actuelle sera poursuivie Jua-i disponible dan* les région» méri-
qu'à la victoire Anale.» ciionaie. aérait entièrement à notre 

Le premier ministre «bord»ensuite disposition dèa l t chèvement 
les questions économique* intéres- l'occupation. Or. noa auccéa 
aant le. Japon et qui ont trait sur-lai éclatant* dan» cette sono que 
tout à 1 exploitation et a l'emploi j besoin» Japonala peuvent être con
fies rrches réserve» de matière» pre-l sidéras comme étant couvert* 
truéree qui se trouvent à ls dispo 

de l'Industrie de guerre nip 
lans lea régions occupées di 

iPe lir.ho.1 
U t facteur» rat commencé 

à dittribuer 
les calendrier, pour 1943 

LA GUERRE NAVALE 

• use pour la durée 

fortins ennemi» avec leurs occupant*, d opposl t lm et tous le* appareils 
Daa année ont été capturée*. son' ren.res é leur bas*. 

Dans 1* secteur central, lea troupes — ^ ~ ~ ~ ~ ~ ^ ~ ~ ' ^ " ~ — • " • • ^ * • • * " " " • 
a l lemande, ont conqui* de nouvelles L E S I N G É N I E U R S 
positions. Au cour» de ce* opération* O i t s - M A I 

n camrnenent ennemi nuaia.le dan» t n C t , L E I r l A K C C r l A L 

nombreux camion* et 2éV0 
onniera. 

Daai lé) H ta t- Nord 

UN MESSAGE 
DU GENERAL TOJO 

AUX PEUPLES 
ALLEMAND ET ITALIEN 

Lot richesse! conquises 
par 1* Japon 

sont i la disposition de l'Axa 
Toklo. 10 décembre. — Le premier 

ministre. M Tojo, a reçu, mercredi 
après-midi, les représentants à Toklo i 

Journsux allemands et Italiens 
e* ,eur a lu un message aux peu-
pata allemand et. Italien. 

« Le 11 décembre, dit notamment 

n-ui n.i i- ««•- ie .ispon. i Allemagne et i uaue . par 
que Je voudrals| | W t w l r», t r o | , g tats s engageaient 
le* affaires spl- . _ - „ , . . . , , _ _ , ,- . , , . „ . - _ _ . » . i » „ * 

lirecte m „ , » , * _ * poursuivre .a^gueri» contre 1 Amé-

u n rampemsnt ennemi 
u o a fora* a é té attaqué. Le* 2 000 

qui la cosnpossisnt rjit et» V l c r i T _ rviT-aern représentants dm 
Daa pointa* avancée» d u n e <~om té ri études de l'ordre de. ingé-1 

cuvfcsson blindé* ont enlevé de nom- riMra d» Prsnce ont et* reCu» en 
beaux pointa d'appui ennemi*. Le» audience par le maréchal Peta'.n. a 
fkreteta ont perdu «J char». 4 vol- qu; Ils ont fsit part de leur projet i 
r r - " T . . - A - ? r . - j» de réunir an eeln d«jn m é m . organl.- |d 
t w a a buncesaas c^ ^ o m v a ^ T s c e . 2» m | > , n . a n , a u r , de toute, origines i . 
canon* plu* d* 1 noo arme, d infen- ^ mmjr{ ^ d f ao„„„ à i , u r o r d r , 

<l'«nit> néceasalr*. afin que l'txssjé-
ur français sou l'un de* premiers 

monde tant par sa culture que ce mes»*g». nous fêterons 1 snnlver-
s» moralité. saire de la signature du traité entré 

Bas-Un 10 décembre. — Malgré le» « v™' programme, leur dit_t. Mt- i . j . p o n . l 'Allem.gn* et n u l l e 
sanarasants» de neige et la grand J * ™ - , . " * „ * * ^ 
frejiaL lea avion* allemand* oj-nti- rttuatlaa à i action - -• 
ntsant leur action dana 1* secteur de s»**** j» sosshaita que h-r.tr« belle: rlque et l'Angleterre Jusque ls 
rnnéan Glacial. La • deeeenbra dea «uvra réuasisee » toir» finale, à ne pas conclure de 

j paix séparée. »t à collaborer ètrolte-
™™"~~™—"""^"^—" ment à la réalisation d un nouvel 

ordre mondial. 
« Le conflit actuel eat une guerre 

sainte ; son but n'e»t pa» d'accapa
rer des matières premières, mal» de 
réaliser une pslx mondiale durable. 
Par conséquent. II vise à Instaurer 
un ordre nouveau basé aur des prin
cipes éthique» et d»n« lequel tous 
>» peuple» pourront occuper la pla
ce qui leur revient. 

« En ce Jour, ou nous entrons 
dans la deuxième année de guerre. 
Je saisis 1 occaaion pour exprimer 
mon estima et mon admiration à 
lendrolt de» glorieux exploits ac
complis p«r les peuples Bllemsnd 
et Italien et pour remercier ceux-ci 
de la façon la plu» cordiale de leur 
collaboration avec le Japon. J espère 
que cette coopération «étendra en
core dana le domains spirituel et 
matériel et Je réitère le voeu de con-
ttnuer le combat couda a coude 
nos alliés Jusqu'à la victoire fins 

Au cour» dé l'entretien qui sul 
1 la lecture du message. M. Tojo fit 
! observer que. contrairement aux 

puissances du pacte à trois, lea ad-
; versalre» ne pensaient qu'à eux-mê-
I mes et n «valent en vu» que leur» 

intéréta matériels. 

tout état de 
de la guerre. 

A l'Issue de «es conversations, le 
premier ministre a affirmé tout par
ticulièrement que la situation 
actuelle ne donnait paa Heu à de* 

•e contrée» mérl-i soucis en ce qui concerne le cours 
dtonsle*. Il est évident que le» I ultérieur de la guerre. 
r rh»s**« accumulée» dan» ce» p»y»| « Oette juerre. cond 
méridionaux aerviront. en grandel laquelle le» puissances du Pacte tri 
partie à notre indu-tri» d» guerre.I partit» luttent côte à côte, se ter 
Je considère, d'éilleur». qu'il eat de: minera par la victoue commune » 
notre devoir de mettre une partie 

! L'AMITIÉ ITAL0-NIPP0NE 

r Ë Plus de 8 millions 
de tonnes 

coulées en onze mois 
in décembre. — 1 .'agencei J ,"-^, ," noires" chevauchée, d'algull-

1 " Janvier , , , * £ . fci.nchee gant* blanos e t képi 

Vlohy, 10 décembre. — L entrevue 
entre le maréchal de France, chef de 
l'Etat et le maréchal von Rundstedt, 
commandent e n chef da 1 armée de 
l'ouest a'ast déroulé* à l'hôtel du 
Parc, dans le cabinet de travail du 
chef de i Etat. 

Le secret de cette rencontre avait 
été gardé car. au moment da l'arri
vée du maréchal allemand, dont la 
voiture, battant pavillon à croix gam
mée, était suivie de trots autres au
tomobiles, o u avalent pria place lea 
personnalité* militaire* dé sa aulte. 
ainsi que M Krug von Nldda. consul 
général d'Allemagne, le parc, «ou» un 
beau aoleil hivernal, était à peu pré* 
déaert. 

Il est 11 h. précis*, quand le ma
réchal von Rundatedt, en tenue d» 
campagne, descend de vrlture. Le» 
deux garde» à l'entrée de l'hôtel pré
sentent lea armes. Dana la hall, des 
gardas du Chef de l'Etat aux longue* 

Berlin, 
dsna D N B annonce que. au 1 " Janvier. ifititt blanche», ganta blanos e t képi 

t r l _ au 30 novembre. 1353 navir»» mar- i < J r n # o e l m francisque, rendent lea 
chands américain» et britannique*.! h o m l € u r g 

i î U ^ , e / i 0 b " e m ' n t 8 3 6 9 7 7 5 t ' 0 n i ' Lentement, saluant militairement 
S u T a n î une communication du la main au képi. * J ^ ™ * * } £ 

département américain de la manne. imand et « • " " * P " ~ " ' " „ n t \ t 

Milan. 10 décembre - A l'occa- e 2 5 nouveaux bâtiment* ont été ' deux rangea» c>a^rdeae t gagnent le 
«ion de 1 anniversaire du commen- construit* pendant la marne période salon du r e z • ° * - ^ ^ e ~ ' . d ^ , . 
cernent de la guerre eet.aa.atique.l s u r l c . chantiers nord-américaina. En | que le «»n*»J 9 * ^ ^ ' , , È t * t V t 
M Tojo. premier ministre nippon, i „ basant sur un tonnsge moyen de! net militaire o u e n n ™ H . rTlT . „ 
a r e m - au représentant du .Popolo. f o o ? T o n n e . . cela fait donc un total I l'amiral ™™-'~*££r\2±%i * , . , 
d l t a l i a ». à Tokio. un message à | d , 37SoOOO tonne* de construction» près du chef du B 0 " ^ * " ^ " : ; ' £ 

d u maraehsl de 

iPfc. Slpho.) 

Le fénéral feld-marackaj 

ron Rundttedt 
l'adresse du peuple Italien, dsns n o u v t > 1 , e s . soit presque exactement saluent au nom 
lequel il souligne particulièrement i 4 5 -„ d u tonnage détruit. Franc* et du président i*v»i , «« , 
qu* l'amitié Italo-Japonaise ne pro. du gouvernement. 
vient pas de ls cone.u.-lon d secords 3 . 8 0 1 naTiret a n f l o - t a g o n t détruit» Q U . i q u e « minute* plu* tard, l'as- gouverneraent re<»ndul»a*an* la CMsTa-
purement formel*, mais trouve ss «.Inn nne reTB« américaine .-.nseur conduisait au deuxième étage mandant e n ohel' juequ'ati seajst «Va 
source dans des causes bien plus " . . . " M r »onnal l té* aUemandea que 1*. l'hôtel d u Pare, « n s* qulttam», les 
profondes ainsi q u , dana un idéal sto-kh~lm. 10 d é c e m b r e ^ - Lih.n- w p e . « u ^ H H t , u eaull de son deux maractiaux a* asiuèrant galtt-
élevé. oomsd.tre sméncein b^n connu, Maraonai acç• président talrement. 

. L'alliant, n .ppo- iu l . enn . . a.t-,1 « T i m . ». déol .r , qu.. S J» l n ^ ire. ^ ^ l ^ ^ Z m m ^ ^ e n t le* I • 
déclaré notamment, ne peut être " '« 1

=
1 -** x o n * " u "?* ^ 1 1 roule* En i entret ien, qui cuvaient se prolonger . • 

influencé, par aucun changement t • » - » - « " » ^ ^ J L ^ T J ^ ^ ' - m l d ' ' — dé • - -akhel Abdel N.«H bar un 4 » 
dan» ta a l tu . t lon International.. ' ^ ' r e _ « ^ l » 4 j ™ n * « dee^ru ip*«* . | p - ^ ^ ^ offrit un dé- F ^ n r i ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

. L e peuple nippon entier éprouve de oe. n«» • « • " " ! " . . „ , - P T » revue i teuner en m - n n e u r du commandant v,^^ „ t ^ . ^ a subitement, mar
ia plus grande'admiration et M p us "» seraient m * ^ " i n ' * _ ^ J u , " ^ . „ ehei d* l'armea o* Vouant. rredl. de* suite , d'un, embolie, atora 
Profonde « t ins» en f«c* d . 1 » t t i . .Joute que 1 Allemagne P ™ u " P"?*.•;"i^Xriu. *, entret ien, furent ter- , u l l prononçait un duasour» au par-
rud* de tolidarlt* et de fermeté qu» de s o - . - m a n n * que le . Angio-Améri ^ « > £ei da ISUt *t 1* ehet du.leraent. 
les Italien» ont adoptée. 1 ceins ne peuvent en détruire. 

En eat da bombardanveat da Rom*. S.S. Pi* XII qnittarait la 
Vatican, nonr réaider, en plein cntnr d* la vill*. à la basilique d* 
Saiat-Ja«a-d*-Larran, qai *tt l'église apitcopale du Souverain 

Pontife. (Grapbopresse) 

L'autarcie européenne 

M. P o u f b e o n 

directeur i titre prociioire de l'Aca
démie de France, qui vient d être 
élu membre de CAcadémie des 

braux-arts. ,ph. Sado I 

L'ETRANGE DISPARITION 
A ALGER 

de 200 personnalités 
françaises 

^ -hos t i l e s anx Anglo-Saxons 
' Tanger. 11 décembre. — Environ 
' | deux cents personnalités d Alger ont 

disparu, «près «voir été «rrètèea p»r 
la police «ménc ï ine II s agit de per
sonnes qui se sont montrées hosti
les à une collaboration arec le» An
glo-Américains. 

« En saison da l'attitude sdoptée D'autre part. 11 se confirme que 
par l'Angleterre et le» Etats-Unis, j des exécutions ont lieu tous les Jours 
dlt.U. 11 n'est qu* trop compréhen- au polygone d Husseln-Day. pré» 
•fêta que de grave* divergences d» d'Alger. 

LA RELÈVE 

Un défilé et des hauteurs importantes 
sont occupés par les forces de l'Aie 

au sud-ouest de Tebourna 

«Nous luttons pour 
conquérir 

cette place au soleil 
que nos ennemis 
nous refusent >. 

écrit le Dr Gœbbels 

5 2 7 4 PRISONNIERS LIBÉRÉS 
étaient attendus ce matin i Compiègne 

Un petit groupe de saboteurs britanniques 
exterminé près de l'embouchure de la Gironde 

LcmtJlUt Us rrts« èircéltomtovi» dp, / > . rhcimp.% tnrftt en f r r h e joné 
1039 l 'abattit sur le moei<f>. pour le de nouveau cnittsafa. les nasaati re-
pfonner t>tTutru*»Ti«n* dViiu ta pius trouvent leur activité passée, le 
grande de* m u e r a i , opré'* d u an- spectre du chnmage se résorbe, 
née» dappnrent, protpértté. chaque San3 dotlfr , a ^^f^, n a 

nation crut plue ou moine trouver r„,„ent lumineusement La col
la taiut dans l'isolement et dan, ,aboratton europeenne n e s t ^ 
lautarcit. <rut devenant garantir ton „ „ rencontrer des obstacles, pro-
indépendance politique et ton au- ^ ^ ^ J > t a { ^ ^ ^ V a j j 

tonemue économique. ! etnot-c. ne parviennent pas à em-

Malheureusement. ces ditterentes pécher le mécanisme économique de 
autarcie* 2ooo.es, enfermées dans fonctionner, dans son ensemble, 
de* cadrée trop eeroiti, ne tardèrent I mieux que 1adU. Dés lors, quels es-
fat à entrer en conflit. Pour rcus- noirs ne peut-on pas fonder sur un 
tir, a etlf fallu a chacune suttisam- système qui. la paix revenue, per-
ment de terrai à céréales, suffisam- mettra dintensifier une production 
ment de matiémet premières, suffi- rrclutivement atlectée à l'amclio-
tamment d'industrie et suffitam- ration de notre niveau de net 9 

ment de main-iceuvre Or, ce.; dit- ' c O B J satta'der a des spéculations 
férentt atamenti ne peuvent coexis- réiroorait%, a importe de préparer 
ter qntà [intérieur d un prend es- laoeHir m admettant, une tms pour • 

• P * fontes, que iaménaqement de notrei QtABTitR CÉNÉRAL DU FùHRtn. 10 rWcRMant. 
Il ni, a pas place en Europe pour grand espace constitue notre teule Jfmfnt dfs f<>rrtt m m i c o m . 

ptiurleur» autarcies concurrentes ou voie de salut. * 
t tmptemeiit peestne». Non seulement M Ralmund S o / , „ j £ . ^ n s „ „ o u . 
tUet s empêcheraient réciproque- i m t „ „ „ , a v o n , &* eu lac. 

- • • * « ? * v £ i ï ^ T T " î t . " 'V, ration de parler, énonce comme suit 
raient incapables de » ' « « " • « . 'I , e , p o l I l r , ' ^ - l , c o n s e n t d'étudier 

* * V* V 1 * * * * Z ? . T -établir un pidn général de la 
teui grand espace, groupant tous tes „ , „ , „ . . ~ , , ~ i * 7 - - , 
éUUéM continent Ainsi sei^nen, ''TZrTtcZT™stable, : 
PmU S i ï érVeaii Z^IMIZ', ~ Déterminer Mes condition, de 
t,0nZlUL *JL\s r . i deTde^dnr l'e tr™a *^tement stable,: 
nation de» droit, et des devoir, d o _ RémudTe ^ ow,,tion d e j , „*,. 
chacun. mettts par l'instauration dun c'en-

CartaWt etprtts te re,u,ent en- ( ^ 

lit nourrittent l Ulution que l ordre fa^mi . 

******* , n ^ L ? * Z ï J K m Z \ -ernkiorerleemoyentdetran.. 
hottitttée et « " « « » « remenaront porU „ ,„ %fm ^ 

nouveaux : 
ettcHlapmtx Hçnét à ton, le, erre- _ oé^aop^ t m m toIU to ^ 
ment, mmdent. mainte le, statistiques otttcteUe» 

U " " t T T n e ^ t t t Z réa^té ' ™ " C T " » T ! T T r • h l T g é s a a . 
tu, povtant n i e solide réalité. vl,^ ^llonole, doivent ,e mettre 
Orée, é rtnterpénétrationdelèco- ^ à nr* mu. au travail. Si elles 
T^nt, eUemené. avec celle, de te, n o m p r n n „ t rinpéneux besoin, un 
no4.hu. tous le* peu, continentaux mon&, m t t l l e u r le, r g c o m p e r u e r o 
se reteiaent de, maintenant du ma- v i t e d g J f u r j tfforU *~ 

^ ^ B p H ter Ubéraettm, la* ejnoit 

Berlin. 10 décesnabre. — «Dana cette 
guerre, le* puissances ploutocratlquaa 
or.t en face d'elle* des adversaire* 
résolu*, et dont les chefs eavent ça 
qu'il» veulent. C'est ce dont M. Chtir-
chill ne semble pa* encore *étr* 
aperçu. » 

Telle est la constatation que tait 
Gœbbels dan* l'édltortsi d u 

dernier numéro de l'hebdomadaire 
Daa Reich ». édltorlal Intitulé 
L'appe^ des générations future, s. 

Churchill, écrit le mlnlatra, 
| eesne pérlrdlquement de dissocier 

des peuples de l'Axe, dea chef* 
, qui 1* dirigent. Il «'est attaqué é 
.rAll*me*rne l'hiver passé: aujour-
! d nul, e est la tour de notre aillé 
italien. 

« M Churchill ne veut paa c o m . 
tlons se dénelopperaieiw dans la zone prendra que les éséneme-nt* de 19H 
c6ttére septentricm«le. n* peuvent plus se reproduire datai 

Dan* son émission rie vendredi à la guerre actuelle, s 
8 h . Radio-Paria précisait que l'ooeu- j L* ministre compare la eatuatlo-j. 
patlon de Tabarka n était pas encore ! présent* de 1 Allemagne à ce qu'elle 
offtol.llement confirmée, ma l . qu'un était pendant la guerre mondiale. 
correspondant d* l'Agence BeuteT ! « Tamile qu'en 1917 déjà la -" 
parlait d'un combat 

Les troupes 
germano-italiennes r 
gardent rin.tiat.veP 

des opérations 

Let ruinei de l'ampeiithéâtTe d'EI Djern. 

QUARTILH CiNLRAL DU FuHRtR. 10 DÉCEMBRE. — Le haut 

Compiègne. 11 e)écem(ye. — Compiègne. de nouveau, te prépare i 
l'une de ces émouvsnte» journée» marquée» par la libération des prisonniers 

Vendredi matin, il. seront 5.274 qui fouleront la terre française et 'dément des forces armées communique 
proclameront par leur seule présence que la relève est une magnifique 
réalité. 

déroulé aux abords d» cette « l i e . 

L* débat tnr la eat Dar l tn 
et mr la «ituatioa 

a an lien e a séance secrète 
a u Communei 

"qui a* serait j lution avait gagné de nombreux p a r . 
ti.sajis dana le Relch. que lea ousmefn 
de* usine* de munition* ee révol
taient, que la population voyait ap* 
prochsr u n hiver effroyable, que dos 
partis, trahissant leur patrie, m e 
naient au Reichstag un Jeu dlaboll . 
que et aaooteaent lea nécessités 4* la 

En ryrén*ique. de» svions d» combat allemands ont attaqué l'sé odrome 
de Derna et détruit 1 avions qui s* trouvaient au sol. 

Faisant aulte aux demandes répé- | guerre, et que la propagande e n n e -
tées en ce qui concerne le « Cas j mie atteignait prorondément notre 

—. Tunisie, en raison de mauvaises conditions atmosphériques on n'a | Darlan » M. Bden a'f ait Jeudi la dé- j peuple. M. Churchill se volt, s u d é 
enregistré qn* des combats d'ordre local, l'ne poussé» de chars ennemi, au claratlon' aulvante aux Commune* : ielfn de 1943. en face du peupla aila-
sud-nuest de Tehourba. a été neutralisée avec de. p . te . sanglantes pour t ^ t o n t ^ déclaration» faites i mand prêt au combat, et fe»iitsaiiavat 
la .sai lUnt : « chars d* combat ent été en partie Incendiés par le 'en: , orésld.nt Re> «evelt à prepo» décide à mener la lutte, coud* à 
de» avions d'assaut. Des avion, de combat ont atteint de bombes de lourd ' P " ,~ P1"»1»""1 - ' , . ^ T : ~ » I . H « . . ^ - - ^ n e n - ^ . t ^ A - r i « 
calibre un c „ , o de tonn.se moyen dan. 1, port «e Bou. i . ; II. ont h.r-; f* 1 incident qui sont seule . a- coude avec ^ I«rte^r.a1r*s de 1 Axa, 
celé, avec un succès visible' de. base» aériennes ennemies. labiés pour [opinion publique. Les!Jusque ls victoire finale. » 

déclaration* qu* J'ai à faire à la i 1> ministre conclut : 
• • Chambra de* commune* n* peuvent ; « Avec tous lee moyen* dont noua 

ROME» 10 DF.CFMKRE. — Le grand quartier générai dei forces armée,]V» être rendues publique» > disposons, nous luttons pour con-
1 » - Chambre s eet ensuite réunie | quérir cette place au soleU, oue^noa 

t* haut commun- | 

1-s nuit de mercredi, des ehssseurs nocturne 
trois appareil» britannique, an cours d'incursions 
rupées dans l'Ouest, en *1 ectlon de l'Italie du Nord. 

I , t décembre, un petit troupe de sabatenrs britanniques a été Inter
cepté et anéanti en combat pré» de l'embouchure de la Girende. 

r-astevav 

tfa/ieneîcs communique 
Sur lé front de Cy.énalque, activité d'artillerie. Au ro 

exécuté par de» avion» de combat allemands sur un aérodrome, 
britanniques, isrés au sol. ont été Incendiés. 

En Tunisie, intense activité de n os patrouilles A l'ouest de Tehourba 
u n . poussé* de chara ennemis a été refoulé*. Queiques-u 
été détruits. 

i i ville de Tu.in a. de nouveau, été bernbardé* la nuit dernière par 
des avions ennemis. De nombreux bâtiments ont été atteints et se sont 
écroulés. De nombreux incendies ont éclaté. Dan. l'ensemble, le. dégâts 
sont très grands. D'après les constatation, faite. Jusqu'ici, es personnes eat 
été tuées au cours de. raids précédents ; l i t ont été blessée.. Les perte. 
occasionnée» la nuit dernière ne sont pa» enco.e connue». 

r n c formation du 105"" groupe d'avions torpilleurs placé* sous I» 
commandement du capitaine aviateur l rhano Mancine, a exécuté hier, une 
attaque audacieuse contre des navires ennemis en rade d'Alger. M a l i * les 
condition, atmosphériques défavorables elle a atteint deux navires Jaugeant 
respectivement u s e » et ] * . * * • tannes ; ceux-rt ont fslt explosion. 

Au cour, d'un enecament qui a suivi avec des chasseur» ennemis, un 
appareil Curttss a été descendu. Tous ne» avion» sont rent es t leur base. 

pour entendre dee | ennemie veulent nous refuser. Noua 
ijet d* la situation | n'auron» d* ceess que noue a* l e s 

en séance secrète 
*|un rai* |explication* au sujet 

' en Afrique du Nord et sur l s f f sire i syona vaincue. Dana toute» noa * e -
Darlan. et M. Churchill a fait une ' tlone. nous songeons sux génératéona 

xZcTeât' ! déclaration »v«nt l ouverture des dé- j qui noua suivront e t qui ne poser-
'bats 

(Lira la mite page 2.) 

N . B . .forte défense antiaérienne ennemie. 
| trois otiars sntT.o-amértcaina «t cinq 

t dé- tracteur* 4 chenille* tant été rais hors 
d ' u n i . L ennemi a dû battre an ra-

I traita. 

Berlin, 10 décembre. — La 
apprend ds source militaire : 

Au ooians de l s Journée du 9 dé 
cambre, le* frasoea germano-Italien 
ne*, après avitr brisé la réslstsnc* 
de l'ennemi, ee sont emparé», d'un 
Important dénié e u «uo-cajeat de 
Tebourba et de deux autres hauteur» | Tabarlta. — Radlo-France 
Importante*. Vingt char» englo-emé- | nonce Jeudi aoir : 
rtcaine ont été détruits. I Lee troupe* gerniano-itallermes au-

Le long daa contrefort» orientaux i raient ooetspé ls port de Taoerxv à 
de l'Atlas des avions de BsaaaxBa al- 1M lem au aual^uaat d* Blaert». prés 
leianwde ont tmttiniril etfieaoement > da la fiuuntlri sis^rc-tuiitsieor»*. ee 

é*y>»»Tax««mga^ngaa«^ *• **»» • - • • * " " -

ront vrsiment vivre que lorsque tout 
ce qui pèse sur nous aujourd n u l . 
aura été vaincu. > 

L a c r é a t i o n d ' u n e c h a i r e 

d ' h i s t o i r e ' d u j u d a ï i 

1 l a S o r b o n n e 

One chaire d'histoire de J 
a et* ouverte en Sorbonna et son pre
mier titulaire. M. Henri La brou*, a 
eéevaré : 

a L'tsnamloa daa Juif» dans 1» «non» 
de a été prodlcleus* députa l a , ans. 
Les Juli». don* les ftouitas da aesf 
pli n i et d* niantsism» «ont Inuiaitsai. 

nt t f t i i i» AUSSI -^^^^^— 
étonnant qu'en tout l»ii*a» et an tes** 
Issu les nations aient tint par réagir 
contre eux. 

Judaïsme, conclut M Itxjltaa, 
en lui Vnem 
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